
Ce numéro de Reflets permet  
d’élargir l’horizon et d’ap­
porter un écla irage sur 
les activités en lien avec la 
coopération au dévelop­

pement. Moins connue du grand public, 
l’action municipale en faveur de pays et 
de populations moins favorisées revêt une 
importance particulière, en ces temps où le 
développement durable s’inscrit avec plus 
d’intensité dans les programmes politiques. 

Un premier constat s’impose : la Suisse (et 
par analogie les collectivités publiques qui 

la constituent) a les moyens d’apporter 
entraide, soutien et expertise sur le plan 
international. Outre son action en matière 
de diplomatie, la Suisse a construit sa re­
nommée par sa sensibilité humanitaire ; 
rappelons la création à Genève en 1863 du 
Comité international de la Croix-Rouge, par 
Henry Dunant. Depuis longtemps, la Ville 
de Morges tient à prendre une part active 
dans l’entraide internationale. Elle s’appuie, 
pour ce faire, sur l’expertise de la Fédéra­
tion vaudoise de coopération (Fedevaco), 
qui l’accompagne dans ses choix en matière 
d’appui et de suivi dans différents projets. 

La Municipalité a fréquemment accordé un 
soutien financier aux projets permettant à 
des communautés d’améliorer leur appro­
visionnement en eau potable, et de renfor­
cer les conditions d’hygiène et de salubrité. 
La Ville s’est aussi engagée pour l’accès à 
l’éducation, pour la construction de salles 
de classes, ou encore pour la protection de 
la jeunesse. Enfin, la Municipalité a soutenu 
des projets écologiques : soutien au dévelop­
pement de l’agriculture locale, lutte contre 
la déforestation, etc. La solidarité interna­
tionale s’exprime aussi dans le cadre du 
jumelage Morges-Vertou ; nos deux villes 

collaborent ainsi au financement de projets 
d’aide au développement ; cela offre un sens 
renouvelé aux liens qui unissent nos deux 
communes. 

Au-delà de Morges s’inscrivent donc 
quelques actions qui permettent à des 
femmes et à des hommes de voir leur quo­
tidien s’améliorer ; la Municipalité est heu­
reuse d’œuvrer dans un esprit d’entraide 
universelle, comme elle le fait au quotidien 
pour les Morgiennes et les Morgiens.

Vincent Jaques, syndic
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Préserver les ressources naturelles
Nouveau règlement communal sur l’évacuation des eaux

La préservation des eaux est une 
thématique essentielle de la pro-
tection de l’environnement et elle 
contribue à conserver durablement 
les ressources naturelles. Ainsi, 
dans l’objectif de les préserver et 
de respecter le principe de causalité 
(pollueur-payeur), la Ville de Morges 
s’est dotée d’un nouveau règlement 
sur l’évacuation des eaux qui entre 
en vigueur en début d’année.

La structure des taxes annuelles se compo­
sera de contributions distinctes. La taxe de 
base couvrira les coûts relatifs à la gestion 
administrative des réseaux d’eaux claires 
(EC) et d’eaux usées (EU) ; la taxe EC, cal­
culée au prorata des surfaces imperméables 
d’un bien-fonds, couvrira les frais d’entre­
tien et d’équipements des collecteurs d’eaux 
claires. La taxe EU, calculée au prorata du 
volume d’eau potable consommé, couvrira 
les frais d’entretien des collecteurs d’eaux 
usées, du traitement en station d’épuration 
et de la taxe sur les micropolluants.

Équitable et transparent
Le fait de renoncer à la taxation sur la va­
leur ECA (valeur assurée en cas d’incendie) 
entraînera des variations sur le montant 
global. La taxe de base et la taxe sur les eaux 
usées seront intégrées à la facture d’eau po­
table et une facture annuelle spécifique sera 
transmise pour la taxe sur les eaux claires. 
Ainsi, ces factures seront plus équitables et 
plus transparentes.

Lors de transformations ou de nouvelles 
constructions, une taxe unique, qui couvre 
l’achat du droit d’utiliser les canalisations, 
se composera de taxes distinctes basées sur 
le même principe de proportionnalité et de 
causalité. La taxe EC sera calculée au prora­
ta de la surface imperméable du bien-fonds 
et la taxe EU sera calculée par m² de surface 
brute de plancher.

Réduire son impact
La nouvelle structure des taxes sera donc 
incitative. Ainsi, vous pourrez contribuer 
à réduire l’impact de votre propriété sur  
l’environnement en limitant la surface 
imperméable ou en favorisant l’infiltra­
tion. Ces améliorations diminueront votre 
taxe EC. En réduisant votre consommation 
d’eau potable, le montant de la taxe sur  

les eaux usées en sera proportionnellement 
diminué. 

Par ces deux actions, vous préservez notre 
environnement et vous réalisez une double 
économie.

Stanley Mathey, Office des parcs et promenades
Laurent Santschy, responsable du réseau 
d’assainissement

Les arbres préfèrent le régime sans sel

L’hiver est de retour et avec lui des 
quantités importantes de sel épandu 
sur les routes. Bien qu’indispensable 
pour la sécurité, ce sel affecte les 
végétaux. 

Réduction de la croissance, jaunissement 
total ou partiel des feuilles et augmentation 
de la sensibilité aux maladies sont quelques-
uns des problèmes causés par le sel. 

Alors que faire pour préserver au maxi­
mum les arbres tout en garantissant la sé­
curité des piétons et des véhicules ?

À Morges, les Offices de la propreté ur­
baine et des parcs et promenades agissent 
de concert pour limiter les dégâts. Voici 
quelques exemples de mesures entreprises :

• 	 Observation des prévisions météorolo­
giques avant toute opération de salage

• 	 Salage prioritaire des axes à fort trafic et 
des carrefours dangereux

• 	 Réduction de la quantité de sel par un sys­
tème de gestion électronique de l’épan­
dage dans les véhicules de voirie

• 	 Construction de fosses de plantation gé-
néreuses et drainantes

• 	 Installation d’un système d’arrosage et 
d’aération au pied des arbres

• 	 Mise en place de paillages organiques ou 
de sous plantations couvre-sol favorisant 
l’aération et la vie du sol

Les bons gestes 
Et chez soi, que faire pour améliorer les 
conditions de vie des plantes à l’extérieur ? 

Utiliser peu de sel car un excès de sel pro­
duit une réaction chimique qui refroidit la 
chaussée et augmente le risque de gel.

Saler les accès uniquement sur la largeur 
d’utilisation réelle. On peut généralement se 
contenter d’une bande de 1 m pour les pié­
tons et 2,5 m pour les voitures.

Éviter de saler préventivement et épandre le 
sel seulement si le sol est gelé 

Garantir un accès à l’eau suffisant pour les 
arbres permet de diluer la concentration de 
sel autour des racines.

Favoriser la vie du sol en apportant réguliè­
rement du compost et en paillant la terre. 
Un sol vivant permet aux plantes de mieux 
résister aux attaques extérieures.

Lara Graz, adjointe technique 
à l’Office des parcs et promenades
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Non, l’évacuation des eaux des grilles ne finit 
pas à la station d’épuration (STEP). Certaines 
croyances urbaines ont la vie dure. Une majo-
rité de gens pensent, à tort, que les produits 
de nettoyage, mégots de cigarettes ou autres 
déchets jetés dans les grilles sont traités avant 
que l’eau ne retourne à la nature. Or, cette 
croyance est responsable d’une pollution 
importante des cours d’eau et des lacs.  

Depuis 1960, la Suisse met en place un réseau 
séparé de récolte des eaux usées et des eaux 
claires. Les eaux dites usées provenant de 
l’intérieur du bâtiment, passent par une STEP. 
Les eaux de pluie sont rejetées directement 
dans la nature. C’est pourquoi, il est primordial 
de ne pas déverser des seaux remplis de pro-
duits de nettoyage et autres déchets dans les 
grilles d’évacuation des eaux claires.

À l’heure des préoccupations écologiques, il 
est temps de casser le mythe du tout à l’égout 
et de se rappeler que ces grilles d’égout sont 
reliées à la nature. 

Noémi Lopez, 
assistante en communication auxiliaire 

Sous une grille d’égout coule une rivière 

ENVIRONNEMENT



Des marches pour donner son avis sur l’espace public

Égalité salariale entre les femmes et les hommes
La Ville officialise son engagement

Quatre marches exploratoires 
à travers la ville ont été organisées 
les 8, 9 et 10 octobre derniers. 
La démarche consistait à arpenter 
les rues, places et passages de 
Morges afin d’offrir la possibilité 
aux participantes et participants 
de partager leurs avis et recom-
mandations à propos de la qualité 
des espaces publics. 

La Ville a organisé ces marches à la suite 
du dépôt, au Conseil communal, d’un pos­
tulat au sujet de la place des femmes dans 
l’espace public. Afin de donner la possibi­
lité à chacune et à chacun de donner son 
avis, plusieurs variantes ont été proposées ; 
une marche « À l’aise dans ma ville » était 
dédiée à toutes et à tous et s’est déroulée 
une fois de jour et une fois de nuit. La 
marche « Morges accessible » était destinée 
aux personnes âgées, à mobilité réduite 
et aux parents avec poussette. Enfin, des 

enfants d’un centre d’accueil parascolaire 
ont pris part à la marche « Mon quartier, 
ma ville ». 

« Plus d’éclairage », « plus de verdure », « trot­
toir trop étroit », « les quais comme source de 
bien-être », « agrandir le skate-park », « mieux 

définir la zone piétonne » figurent parmi  
les commentaires des participantes et des 
participants à ces marches. La petite taille 
des groupes a facilité les échanges et a 
permis aux personnes de s’exprimer plei­
nement. Ces remarques sont précieuses 
car elles permettront d’enrichir les projets 
d’espaces publics de demain. 

Les quatre tracés des marches avaient été 
définis de manière participative. Plusieurs 
représentantes et représentants d’associa­
tions, ainsi que des volontaires morgiennes 
ont participé à la définition des différents 
chemins. Les parcours ont été dessinés afin 
que divers endroits soient explorés, tels 
que des parcs, des grands axes routiers, des 
quartiers d’habitation ou encore des zones 
piétonnes. 

Léa Bovay, 
stagiaire en urbanisme

Le 21 novembre, la Municipalité 
a signé la Charte pour l’égalité 
salariale dans le secteur public. 
L’analyse de la situation dans 
l’administration menée au préalable 
révèle un résultat très satisfaisant, 
avec un écart minime.

Mené sur les salaires du personnel soumis à 
la Convention collective de la Ville, l’auto­
contrôle révèle un écart de 1,4 % en défa­
veur des femmes. Ce résultat est bien en 
dessous de la marge de tolérance. L’analyse 
a été effectuée selon une méthode proposée 
par le Bureau fédéral de l’égalité, de façon 
à s’assurer que pour un travail de valeur 
égale, une rémunération égale est octroyée.

Forte de ce résultat, la Municipalité a déci­
dé d’adhérer à la Charte pour l’égalité sa­
lariale dans le secteur public. Elle montre 
ainsi sa volonté de garantir ce principe au 
sein de son administration mais égale­
ment de le promouvoir lors d’attribution 
de marchés publics et lors de l’octroi de 
subsides.

Améliorer la mixité
La Ville compte 57 % de collaboratrices. 
Un fait demeure, certains métiers sont 
encore majoritairement occupés par des 
femmes ou des hommes, selon le domaine 
d’activité. Le domaine de la petite enfance, 
par exemple, est très féminisé ; à l’inverse, 
les Parcs et promenades comptent une 
majorité d’hommes. Une amélioration de 
la mixité dans tous les services enrichirait 
la vie professionnelle.

Aux Parcs et promenades, une meilleure 
mixité a permis d’installer une communi­
cation plus respectueuse et une meilleure 
diversité d’idées et d’approches, estime 
Patrick, aide-jardinier, interrogé sur son 
ressenti. Sa collègue Sandrine a choisi la 
profession d’horticultrice-paysagiste pour 
pouvoir travailler à l’extérieur : ce cadre 
lui convient parfaitement, confie-t-elle. 

Du côté du secteur parascolaire, Morgane 
et Roberto travaillent au Chalet Sylvana. 
Roberto a choisi le métier d’éducateur 
après avoir exercé le métier de mécanicien 
automobile. Au quotidien, il apprécie la 
présence d’un autre collègue éducateur, 
principalement pour éviter de se sen­
tir minorisé. Pour Morgane, le partage 
d’idées ne dépend pas du genre : il importe 
surtout que les enfants soient bien enca­
drés, par des femmes et des hommes. 

Laure Hauswirth, 
cheffe du Service des ressources humaines
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La future rue traversant le nouveau quartier au 
sud de la gare se nommera « Promenade de 
Castellane ». Ernestine de Castellane (1788 -1850) 
poussa les autorités vaudoises à autoriser la 
messe publique à Morges en 1835 et finança la 
construction de l’Église catholique de la ville. 

La Municipalité a décidé de rendre hommage 
à cette personnalité historique qui fut aussi 

duchesse d’Otrante et veuve du ministre fran-
çais Joseph Fouché.

Le quartier de la future promenade a changé 
plusieurs fois au cours de l’histoire de la ville : 
de simples entrepôts de céréales, les halles 
sont devenues en 1892 un des plus gros 
dépôts de marchandise ferroviaire de Suisse. 
Puis, dès les années 1990, les halles ont été 

utilisées pour accueillir des expositions et 
des manifestations. Dernière métamorphose, 
le quartier de Morges Gare-Sud offrira aux 
Morgiennes et aux Morgiens un centre-ville 
agrandi, de la gare jusqu’au lac.

Joëlle Bonardi, 
chargée de projets culturels

Ernestine de Castellane : une grande dame donne son nom à une rue

ÉGALITÉ

Antoine-Émile Moulin, « Le Grand Amour 
de Fouché. Ernestine de Castellane », Paris, 1936.



GRAND ANGLE
Le volontariat, ou comment recevoir 
en donnant de soi

Mama Anne Sarr est cheffe du ser-
vice Cohésion sociale et logement. 
Dans le cadre d’une formation à 
l’Institut de Hautes études inter-
nationales et du développement 
(IHEID), elle mène une recherche 
sur le volontariat et a visité le pro-
jet en Afrique du Sud financé par 
Morges et Vertou (voir p. 5).

Reflets : Quelles sont vos impressions 
après avoir visité le projet ?
Mama Anne Sarr (M. A. S.) : J’ai été frappée 
par la misère dans certains quartiers et par le 
fait que l’école primaire publique ne propose 
pas d’activités sportives, d’où la pertinence 
d’un projet qui mêle sport, prévention et 
appui scolaire. La structure est bien organi­
sée et l’encadrement des volontaires est adé­
quat. Les jeunes volontaires m’ont dit qu’ils 
ressortaient grandis des trois semaines qu’ils 
avaient passées dans les écoles des banlieues 
de Port Elizabeth, avec des enfants venus des 
quartiers pauvres. La plupart des volontaires 
avaient entre 18 et 20 ans et venaient d’Eu­
rope. Quant aux enfants, il fallait les voir 

courir et chanter dès qu’ils voyaient arriver 
le bus de l’association !

Qu’apporte le volontariat ?
M. A. S. : C’est un apport important aux  
politiques de développement, reconnu par 

les Nations unies. C’est aussi une belle fa­
çon de donner de sa personne, qui permet 
de recevoir beaucoup. Mais pour que le vo­
lontariat bénéficie à tout le monde, il faut 
que certaines conditions soient remplies. 
C’est le sujet de mon étude.

Et quelles sont ces conditions ?
M. A. S. : La préparation en amont est essen­
tielle. Avant de partir, il faut que la personne 
ait été préparée, qu’elle soit consciente que 
ce n’est pas du tourisme mais du travail, 
dans un contexte culturel différent. Sur 
place, il faut vérifier que l’organisation et 
les communautés sont prêtes à accueillir les 
volontaires, s’assurer qu’ils auront le maté­
riel nécessaire. Lors du séjour, l’encadre­
ment des volontaires est capital. Au retour, 
il est important qu’ils puissent partager leur 
expérience avec l’organisme organisateur. 
Il faut aussi leur dire comment ils peuvent 
continuer à s’engager car, en rentrant, il y a 
souvent un sentiment de solitude. Pour moi, 
permettre à de jeunes Morgiennes et Mor­
giens de s’engager dans un projet financé par 
leur ville, ça donne un sens supplémentaire. 

Propos recueillis par Emmanuelle Robert, 
chargée de communication

Communes ensemble 
pour l’or bleu en Mauritanie

La Ville de Morges s’engage dans le 
cadre de Solidarit’eau, avec d’autres 
villes, communes et associations 
régionales distributrices d’eau, dans 
un partenariat avec la Région de 
Nouakchott en Mauritanie.

Piloté par Lausanne, le projet Solidarit’eau 
a débuté en 2009 dans le quartier le plus 
défavorisé de Nouakchott, en Mauritanie, 
avec des objectifs concrets : 

•	 Améliorer l’accès et la qualité de l’eau des 
populations défavorisées par l’extension 
du réseau d’eau, le subventionnement 
des raccordements des ménages au ré­
seau et la création de nouvelles bornes 
fontaines. 

•	 Sensibiliser les populations aux écono­
mies d’eau et à l’hygiène.

•	 Améliorer l’accès à l’eau et à l’assainis­
sement dans les écoles et les centres de 
santé. Améliorer l’accès à l’assainisse­
ment dans les marchés. 

•	 Renforcer les capacités de gestion sur 
place, notamment en favorisant les 
échanges de compétence sur les théma­
tiques techniques et organisationnelles. 

•	 Sensibiliser les communes partenaires 
sur les problématiques des pays en déve­
loppement.

Pour chaque mètre cube d’eau vendu, un 
centime est versé à ce projet. Cela a per­
mis de poser 70 km de conduites, de réali­
ser plus de 2’400 branchements, d’assurer 
la construction de 9 bornes fontaines, de 
raccorder en eau 4 écoles et 3 centres de 
santé avec, en parallèle, l’installation de 
toilettes. Des campagnes de sensibilisa­
tion à l’hygiène ont été menées auprès des 
élèves, au sein des ménages et des centres 
de santé.

L’action continue et la phase actuelle  
prévoit la pose de 18 km de réseau d’ici 
2021, la construction de 650 branchements  
subventionnés, l’installation de toilettes 
pour 18 écoles et la réalisation de 2 bornes  
fontaines. 

Morges participe ainsi à une action collective 
permettant à un meilleur accès à l’eau pour 
toute une population.

Alain Jaccard, 
chef de service Infrastructures 
et gestion urbaine

Les objectifs 2030 
des Nations unies

En souscrivant aux objectifs 2030 des 
Nations unies, la Suisse témoigne de 
sa solidarité avec le reste du monde. 
En effet, l’ONU s’est fixée 17 objectifs 
allant de la lutte contre la pauvreté, 
jusqu’à la protection des écosystèmes.

L’assainissement de l’air, la mixité inter­
générationnelle et la création d’emplois 
résultent d’actions concrètes, certes, 
mais peuvent être encouragées par des 
politiques publiques. C’est pourquoi la 
Confédération a aussi un programme 
en matière de développement durable. 
Il se répartit sur 9 champs d’action :

•	Consommation et production
•	Développement urbain, mobilité et 
	 infrastructures
•	Énergie et climat
•	Ressources naturelles
•	Système économique et financier
•	Formation, recherche, innovation
•	Sécurité sociale
•	Cohésion sociale et égalité des sexes
•	Santé

La Ville de Morges travaille à la mise à 
jour de son Agenda 21, avec des champs 
d’action similaires à ceux de la Confé­
dération.

Marc Bungener, délégué à l’environnement

Mama Anne Sarr, avec de jeunes bénéficiaires du projet en Afrique du Sud

Plus d’infos : 
cohesion.sociale@morges.ch

Plus d’infos : 
lausanneeausolidaire.ch
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GRAND ANGLE
Exposition Trait d’union à l’Espace 81
Le jumelage solidaire de Morges et de Vertou

Depuis bientôt 10 ans, Morges 
et Vertou (F) donnent une teinte 
solidaire au jumelage qui les unit. 
Elles soutiennent aujourd’hui un 
projet de l’association IMBEWU, qui 
favorise l’intégration par le sport 
pour des jeunes des townships 
sud-africains. Jusqu’au 19 janvier, 
une exposition à l’Espace 81 rend 
hommage à ce jumelage solidaire 
et aux projets accompagnés.

Voilà 62 ans que Morges et Vertou sont 
réunies par un jumelage édifié autour de 
l’amitié par-delà les frontières. En 2010, les 

deux villes ont ajouté une dimension soli­
daire à cette entente en soutenant ensemble 
un projet de coopération proposé, tous 
les trois ans, par une organisation locale. 
Après Nouvelle Planète au Burkina Faso et 
les Amoureux du Désert au Mali, c’est au 
tour d’IMBEWU. Son projet en Afrique 
du Sud est accompagné par l’intermédiaire 
de la Fédération vaudoise de coopération 
(Fedevaco), partenaire pour la solidarité 
internationale de Morges.

La générosité des villes de Morges et Vertou 
a ainsi permis à des centaines d’enfants des 
townships de Port Elizabeth en Afrique du 

Sud, de bénéficier de cours de sport et d’ap­
pui scolaire. Confrontés à des conditions 
de vie très difficiles, ces jeunes des quartiers 
défavorisés ne parlent souvent pas l’anglais 
en dehors de l’école, d’où l’importance de 
leur proposer un appui. Ils n’ont pas non 
plus la chance de pratiquer des activités 
sportives et récréatives. L’encadrement 
offert par IMBEWU leur permet ainsi de 
bénéficier d’un espace sécurisé pour jouer, 
apprendre et développer sereinement leurs 
compétences.

Léa Baeriswyl, 
Fédération vaudoise de coopération

Magasins du Monde 
Acheter en respectant l’humain et la planète

« Solidaires au quotidien », le Maga-
sin du Monde ne cache pas son 
ambition première. Engagée pour 
un commerce équitable, cette 
association qui fédère les maga-
sins portant son enseigne, se veut 
un tremplin pour pallier les inéga-
lités entre les régions du monde, 
et tout particulièrement en ce qui 
concerne les relations commer-
ciales. 

Une enseigne de Magasins du Monde existe 
à Morges, à la rue des Fossés 51, juste der­
rière la Poste. Chantal Bayer, une des res­
ponsables bénévoles de cette succursale, 
nous fait part des engagements de l’asso­
ciation.

« Dans nos achats, on valorise les travail­
leuses et travailleurs et le respect de l’en­
vironnement », nous dit Chantal Bayer. 
Tous les fournisseurs sont choisis à travers 

10 critères qui vont au-delà d’un simple 
label, comme par exemple la garantie de 
transparence, de conditions de travail justes 
et d’un salaire correct, les droits des enfants 
ainsi que l’égalité des sexes et l’écologie. 
« C’est une démarche qui à mon avis devrait 
être la norme dans chaque magasin, même 
les grands : il s’agit tout simplement de res­
pecter l’humain ». 

Recherche bénévoles
C’est grâce aux magasins locaux, comme 
celui de Morges, que cette démarche prend 
vie. Les vendeuses, toutes bénévoles, par­
ticipent à la sélection des produits et dé­
montrent à travers leur engagement qu’un 
autre modèle de commerce est possible : 
« on continuera à aider les gens jusqu’à 
quand on pourra ». Tout nouveau bénévole 
est bienvenu au magasin de Morges ! 

Giada Darini, 
chargée de projet en matière 
de développement durable

Plus de 30 ans 
d’engagement

La Ville de Morges s’engage pour la soli­
darité dès 1988, sur la base d’une motion 
du Conseil communal. Jusqu’en 1997, 
elle soutient la ville malgache de Maha­
janga autour des thèmes de l’assainisse­
ment et de la voirie. De 1995 à 2001, elle 
participe à l’opération Village Roumain, 
avec l’Association des Amis de Cioplani.

Depuis 2008, Morges a inscrit au bud­
get un montant de CHF 28’000.– par an 
en faveur de la coopération au dévelop­
pement, aujourd’hui le budget s’élève 
à CHF 32’000.–. Ce soutien se fait par 
le  biais de la Fédération vaudoise de 
coopération (Fedevaco), qui assure le 
suivi opérationnel et financier de ces 
projets. Depuis plus de 10 ans, 25 pro­
jets dans 15 pays différents ont été  
appuyés par la Ville de Morges.

À cela s’ajoute le volet « solidarité » du 
jumelage entre Morges et Vertou (F). À 
l’origine, les deux communes ont sou­
haité marquer leur engagement concret 
dans le cadre du 50e anniversaire de leur 
jumelage, en 2007.

Giancarlo Stella, 
secrétaire municipal

Trait d’union
L’exposition Trait d’union à l’Espace 81 
retrace les étapes de ce jumelage soli­
daire, à voir jusqu’au 19 janvier. Com­
posée d’objets et d’images, elle permet 
de plonger dans les projets d’IMBEWU, 
de Nouvelle Planète et des Amoureux  
du désert. 
La mise en scène, réalisée par le collectif 
Pilotis, nous emmène dans le quotidien 
des bénéficiaires.
 
Lieu : 
Espace 81, Grand-Rue 81
Horaire de l’exposition : 
lundi – dimanche, de 9 h à 18 h
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Beausobre fait peau neuve
Les manifestations continuent

Au marché
Les légumes d’hiver et de la région

Pendant toutes les saisons, les 
stands animent la Grand-Rue de 
Morges pour offrir des produits 
frais. Et en hiver, le marché est 
aussi riche que dans la belle saison.

Le climat doux de la Suisse permet de 
cultiver des légumes pendant toute l’an­
née, les étalages des stands du marché le 
démontrent : ils ne changent pas de taille 
avec les saisons, mais de couleurs. Reflets 

a rencontré Céline et Cindy, vendeuses au 
stand bio de fruits et légumes du Domaine 
de Fermens d’Apples.

Pas que des patates et des choux
Cindy : « Non, il n’y a pas que des patates et 
des choux ! L’hiver en Suisse reste une sai­
son très riche. Souvent on s’attend à trou­
ver des aubergines, des tomates, les légumes 
qu’on connaît le mieux et qu’on trouve 
toute l’année au supermarché. Du coup, les 
personnes qui viennent pour la première 
fois, se trouvent face à des produits qu’elles 
n’ont jamais vus, pourtant typiques de la 
région ! Le travail des productrices et pro­
ducteurs locaux offre une diversité impres­
sionnante de variétés de salades, courges, 
raves, choux, patates et d’autres encore. 
Après, on trouve aussi des produits d’im­
portation ou sous serre, mais si on veut être 
attentif à la localisation et saisonnalité, on 
peut tout à fait y arriver ».

Céline : « Finalement, on s’immerge dans 
la durabilité : on aide l’environnement, 
parce qu’on peut choisir des produits res­
pectant les ressources naturelles. On uti­
lise moins d’emballages, on soutient les 
petites productions locales et on trouve 
une dimension sociale importante. Pour 
certaines personnes, il peut s’agir d’un 
grand changement d’habitudes au dé­
but. Mais ensuite, même si elles viennent 
une fois par mois, elles commencent à 
connaître les gens, à découvrir des pro­
duits de qualité et à y prendre plaisir – et 
qui sait, peut-être reviendront-elles plus 
souvent au marché. »

Giada Darini,
chargée de projet en matière 
de développement durable

Ça y est, le grand chantier de 
Beausobre a démarré ; tractopelles, 
camions et pelles mécaniques se 
sont installés sur le site. Dès lors, la 
question se pose des solutions pro-
posées aux utilisateurs des salles 
pendant les travaux. 

Dès mi-avril 2020, les foyers et le hall du 
Théâtre de Beausobre vont subir une mue 
conséquente : transformation complète des 
foyers en lieu de repas pour les écoliers, 
agrandissement du hall et rénovation de la 
salle du théâtre. Pour ce dernier, le lifting se 
terminera fin octobre 2020 et il sera à nou­
veau opérationnel pour la saison théâtrale 
2020-2021. Pour les foyers en revanche, il 
faudra attendre la fin de la construction 
du nouveau bâtiment les abritant jusqu’au 
second semestre 2021. 

Qu’en sera-t-il dès lors des occupations 
régulières des lieux ? Comment « reloger » 
les utilisateurs habituels ? Grâce aux séances 
d’informations, conseils personnalisés et in­
formations dans les médias, chacune des so­
ciétés ou associations occupant les foyers et 
le Théâtre de Beausobre a pris connaissance 
de ces importants changements et a cher­
ché des solutions de remplacement pour les 
nombreuses manifestations et autres repas 
de soutien se déroulant sur ce site. 

Plusieurs axes ont été exploités pour trouver 
la meilleure solution pour chacun. La plupart 

des organisateurs ont demandé conseil au 
service de location des salles de Beausobre 
ou à la Ville pour pouvoir bénéficier d’autres 
espaces comme l’actuelle cantine scolaire, 
située dans le hall de la salle omnisport, ou 
d’autres infrastructures de la région.

Quelques grandes manifestations popu­
laires ont fait le choix de rester à Beausobre 
malgré les travaux et ont pris l’option de 
s’adapter en fonction des aléas du chan­

tier. C’est le cas du Festival Salamandre et  
du Salon des thérapies naturelles. Cer­
taines dates ont été avancées au début 
de l’année pour permettre aux manifes­
tations d’avoir lieu en 2020, comme le 
Concours de danse organisé par l’École de 
danse de la Côte.

Enfin, d’autres sociétés ont pris le parti de 
se débrouiller par elles-mêmes et se sont 
tournées vers d’autres salles. 

Dans l’ensemble, les utilisateurs de Beau­
sobre restent fidèles au lieu en 2020. Ils se 
réjouissent de découvrir ces nouvelles salles, 
plus modulables et fonctionnelles, qui don­
neront un coup de jeune au complexe de 
Beausobre dès 2021 et offriront davantage 
d’évènements pour tous les goûts.

Pascale Meyer,
assistante de direction et responsable 
de la location des salles Théâtre de Beausobre

Le bâtiment des nouveaux foyers de Beausobre, prévu pour 20121.
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C’est la grande nouveauté de l’horaire 2020 : 
dès le 15 décembre, la cadence des bus 
augmente sur l’ensemble des lignes du réseau 
urbain MBC. L’objectif est de rendre plus 
attractive l’utilisation du bus pour accéder 
aux commerces du centre-ville, avec des 
fréquences de 15 minutes pour les lignes 701, 
702 et 704, de 20 minutes pour la ligne 703 et 
de 30 minutes pour la ligne 705. Le train verra 

sa fréquence augmenter à 30 minutes toute la 
journée sur la ligne Bière-Apples-Morges. Sur 
le réseau régional routier, les Morgiens bénéfi-
cieront d’une fréquence toutes les deux heures 
le samedi, dimanche et fêtes générales pour 
accéder aux villages environnants. La ligne 724 
est prolongée jusqu’à la gare d’Allaman en 
heure de pointe du lundi au samedi, améliorant 
ainsi la desserte de la zone commerciale de 

Littoral Parc. La ligne 735 aura une fréquence 
de 30 minutes entre Morges et Aclens avec 
desserte de la zone industrielle du Moulin-du-
Choc du lundi au vendredi.

Jean-Louis Mignot, 
responsable développement des offres aux MBC

Nouveaux horaires : des bus en plus le samedi

SERVICES



Élections fédérales 2019  
Un dimanche pas comme les autres

Le 20 octobre dernier, les Suisses 
renouvelaient leur Parlement 
fédéral ; cet exercice n’a lieu que 
tous les quatre ans. Le Bureau 
du Conseil communal était à 
l’œuvre et raconte ce dimanche 
particulier.

06 h 45. La machine à café remplit les pre­
mières tasses d’une longue série : le bureau 
élargi, formé d’une dizaine de personnes, 
débute la journée. Devant les piles d’enve­
loppes présentes sur la table et constatant 
l’ampleur de la tâche, l’équipe rompue à 
ce travail se met en action. Rapidement, il 
est constaté que bon nombre de bulletins 
ne sont pas valables, plusieurs listes sont 
présentes dans la même enveloppe, rendant  
le vote nul.

07 h 45. C’est au tour des scrutateurs de 
franchir le pas de la porte du cellier à l’Hô­
tel de Ville où un café-croissant les attend, 
afin de les remercier de passer un jour de 
congé au service de la collectivité. Il est aisé 
de discerner les scrutateurs provenant du 
Conseil communal, qui retrouvent leurs 
collègues, et ceux émanant de la popula­
tion, semblant découvrir les lieux.

Le président du Conseil communal monte 
sur une chaise et prend la parole pour 
saluer, remercier l’assistance et former un 
groupe pour chaque élection.

À la salle de gym
Habituellement, les foyers de Beausobre 
sont utilisés pour effectuer le dépouille­
ment des élections, mais ce dimanche, le 
Festival Salamandre utilise les lieux. C’est 
donc dans la salle de gym du Square que se 
dirige la soixantaine de scrutateurs engagés 
pour le Conseil national. Les autres scruta­
teurs présents prennent place, quant à eux, 
dans les caves de Couvaloup.

L’objectif premier est de fournir assez 
de bulletins modifiés provenant du tri 
de l’élection au Conseil national aux 

employés communaux qui vont effectuer 
la saisie sur le programme informatique 
Votelec.

La tâche n’est pas aussi simple qu’il n’y 
paraît puisque chacun des 3’758 bulletins 
rentrés doit être trié par liste de parti, nu­
méroté et contrôlé.

Malgré la présence de chefs de ligne expé­
rimentés qui passent dans les allées pour 
vérifier le bon fonctionnement, les erreurs 
d’inattention peuvent survenir et ralentir le 
processus.

Le Canton met la pression
12 h 00 L’ensemble du travail n’est pas ter­
miné lorsque les scrutateurs émanant de la 
population mettent un terme à leurs obli­
gations, comme prévu. Certains acceptent 
de prolonger avec les conseillers commu­
naux jusqu’à 12 h 45 pour réussir à trans­
mettre un lot non négligeable de suffrages à 
l’Hôtel de Ville.

Le dépouillement pour le Conseil des États 
dans les caves de Couvaloup devient alors 
l’objectif à réaliser au plus vite, car priori­
taire pour le bureau électoral du Canton. 
Un téléphone de sa part, en début d’après-

midi, demandant où en est le dépouillement,  
ne manque pas de mettre un peu de pres­
sion à notre secrétaire du Conseil et au 
président responsable de transmettre les 
résultats dans les temps.

Calculettes et additions
Interloqué et surpris par le fait que les 
chiffres inscrits sur le tableau du pro­
gramme informatique ne se calculent 
pas automatiquement, on sort les bonnes 
vieilles calculettes pour effectuer les nom­
breuses additions.

17 h 00 environ  : Les résultats sont enre­
gistrés et le programme nous annonce que 
notre travail est terminé. C’est avec sou­
lagement et satisfaction que les différents 
acteurs de cette journée un peu spéciale se 
retrouvent au cellier pour une verrée orga­
nisée par la Commune.

Les personnes discutent bien sûr des pre­
mières tendances et des premiers résultats 
qui tombent, tout en dégustant un verre de 
vin communal bien mérité !

Le Bureau du Conseil

 Le billet 
 du Président

Dix ans après
L’honneur de présider le Conseil com-

munal de Morges m’a déjà été accordé lors 

de la législature 2009-2010. Je profite de 

la rédaction de ce billet pour me souvenir 

de cette expérience. D’accord, je ne pos­

sède pas la DeLorean de « Retour vers le 

futur » pour revenir dans le passé, mais 

j’ai un moyen plus grisant : la lecture des 

procès-verbaux du Conseil communal !

Les trois sujets brûlants à l’époque étaient 

les suivants : le site « Morges-Prairie-Sud » 

avait été retenu par le groupe chargé 

d’évaluer les candidatures pour recevoir le 

futur Musée des Beaux-Arts ; le projet de 

construction du centre de vie enfantine du 

Chalet Sylvana et de La Gracieuse et enfin 

le contournement autoroutier.

Avec le recul, je constate que ces projets 

n’ont pas évolué favorablement pour les 

Morgiennes et les Morgiens : le centre de 

vie enfantine a connu un dépassement de 

coût de 4 millions. L’idée d’un contourne­

ment autoroutier a de la peine à s’imposer 

à Berne et le site de Prairie-Sud n’a pas été 

retenu pour y ériger le Musée cantonal des 

Beaux-Arts (MCBA).

Il y avait aussi des sujets qui nous pa­

raissent d’un autre temps, comme le souci 

d’installer des cendriers dans la Grand-

Rue, suite à l’interdiction de fumer dans 

les lieux publics ... 

Mais regardons l’avenir. Les projets de 

l’année 2019-2020 promettent d’être pas­

sionnants et je me réjouis de présider les 

débats au Conseil communal. 

Laurent Pellegrino, 
président du Conseil communal 2019 - 2020

07

CONSEIL COMMUNAL

En juin dernier a eu lieu un évènement inha-
bituel : un citoyen morgien, M. Dominique 
Degaudenzi a fait recours contre une décision 
du Conseil communal. Cette décision portait 
sur l’adoption, en juin 2017, du Plan partiel 
d’affectation (PPA) du Parc des Sports, avec 
un amendement portant sur l’augmentation 
de la capacité de 200 places dans le futur 
parking souterrain.

En date du 5 juin 2019, le Conseil communal 
a renoncé à cet amendement, jugeant que 
son maintien engendrerait des retards et serait 
voué à l’échec. C’est cette décision-là qui a 
motivé M. Degaudenzi à présenter un recours 
devant le Conseil d’État, lequel s’est déclaré 
non compétent pour trancher un tel recours en 
date du 21 août.

Actuellement, le Plan partiel d’affectation 
du Parc des Sports doit être approuvé par 
le Département du territoire et de l'environ-
nement. La décision du département sera 
publiée dans la Feuille des avis officiels.

Le Bureau du Conseil communal

Recours contre une décision du Conseil communal



Marché de Noël et Nocturnes
Acheter ses cadeaux sans stress

Agenda
De décembre 2019
à mars 2020

Dans le cadre enchanteur du Marché 
de Noël ou lors des Nocturnes, il y 
a de quoi permettre à chacune et 
à chacun de faire ses achats de fin 
d’année tout en profitant d’une am-
biance conviviale. Voici quelques 
points forts du programme.

« Notre recette : un lieu féérique, des expo­
sants magiques et une équipe au taquet » : 
pour sa 3e édition, les joyeux lutins du Mar­
ché de Noël reviennent enchanter le Château 
du 4 au 8 décembre et du 11 au 15 décem- 
bre. Pour l’occasion, l’entrée aux expositions 
sera gratuite. Grande nouveauté : la cour 

d’honneur du Château sera couverte. Le 
Père Noël a d’ores et déjà annoncé sa venue 
les 7 et 14 décembre.

Le centre-ville verra lui déferler une nuée 
de Pères  Noël. Le 13  décembre, le cirque 
Coquino invite petits et grands, munis 
d’un chapeau de Père Noël, à la « Course 
du Père Noël ». Rendez-vous sur la place 
de l’Hôtel-de-Ville à 16  heures. Le jus de 
pommes chaud et les biscuits seront offerts.

Flâner dans les petits commerces sera  
possible les dimanches 15 et 22 décem-
bre. Les Nocturnes se tiendront les 19 et  

23 décembre avec de nombreuses anima­
tions. Les transports sur les lignes de bus 
MBC 701, 702, 703, 704, 705 et sur le par­
cours du train MBC entre Morges gare 
et Prélionne seront offerts par la Ville de 
Morges dès 18 h jusqu’à la fin du service.

Aude Solinas,  
assistante en communication

Père Noël à la Patinoire et Silent Party
Des animations pour petits et grands

Pour le bonheur des enfants et des adultes, 
le Père Noël a décidé de s’arrêter à la Pa-
tinoire des Eaux-Minérales, le mercredi  
18 décembre dès 13 h 30. Il y fera quelques 
pirouettes et se laissera immortaliser avec 
tous les lutins présents. Un coffre secret 

permettra à chaque enfant d’y déposer 
sa liste de vœux. Un goûter offert par la 
Ville de Morges clôturera l’après-midi et 
chaque enfant recevra un petit présent. 
Pour cette journée si spéciale, l’entrée sera 
gratuite. 

Fête de la Chandeleur et Silent Party
Le samedi 1er février 2020 aura lieu la très 
attendue Fête de la Chandeleur, combi­
nant la dégustation de crêpes et la Silent 
Party. Durant l’après-midi, plusieurs ani­
mations seront dédiées aux familles. Le 
soir, ce sera au tour des plus grands de 
se lancer sur la glace pour la Silent Party. 
Une occasion de s’amuser en famille et 
entre amis tout en dansant et chantant. 
L’entrée sera gratuite et la location des 
patins et casques payante.

Emilie Jaccard, 
déléguée aux sports

Plus d’infos : 
morges.ch/patinoire 
facebook.com/sportsmorges

Concert : orgue et violon
8 décembre, 17 h, 
Église catholique de Morges
Dans le cadre de la 11e édition du Festival 
international d’orgue de Morges, Valentin 
Villard et Marina Paglieri proposent un 
concert unique, mêlant les sonorités de 
l’orgue et du violon. Gratuit.
www.festivalorguemorges.com

Michèle Bernier 
spectacle d’humour « Vive demain ! » 
19 et 20 décembre, 20 h, 
Théâtre de Beausobre
Rien de tel pour se préparer à l’année 
2020 que l’humour optimiste et tourné 
vers l’avenir de cette humoriste. 
CHF 68.– / billet
www.beausobre.ch 

Pas Seul à Noël 
24 décembre, dès 19 h
Une soirée conviviale autour d’un bon 
repas et des animations, afin que  
personne ne se sente seul le soir de Noël.
CHF 10.– / personne repas inclus
Inscription jusqu’au 22 décembre : 
info@passeulanoel.ch ou 079 926 58 66

Soirée de la Saint-Silvestre 
31 décembre, dès 19 h, 
Casino de Morges
CHF 180.– / personne repas inclus
www.casinomorges.ch

Expositions
Backdrop Switzerland
jusqu’au 5 janvier, 
Musée Alexis Forel (côté Montagnes) 
et Expo Fondation Bolle (côté Lac).
La Suisse, toile de fond du cinéma  
mondial, retracée à l’aide de photos  
iconiques, affiches et objets originaux.
www.museeforel.ch 
et www.fondationbolle.ch 

Rétrospective des dessins  
de presse 2019 
jusqu’au 7 février,  
Maison du Dessin de Presse.
Une rétrospective des meilleurs dessins 
de presse parus en 2019, pour se replon­
ger avec délices dans ce qui a fait le sel 
de l’actualité politique, sociale et cultu­
relle en Suisse.

Lotos
Foyers de Beausobre, 14 h, 
ouverture des portes 13 h.
5 janvier : loto des Mouettes
19 janvier : loto de la Récréation
2 février : loto du Tir sportif morgien 
et Pistolet Morges
9 février : loto des Horticulteurs
1er mars : loto de l’Abbaye des Amis 
de Morges
8 mars : loto de Morges-St-Prex Basket

Coupe des Glaces 
11 janvier, plage de la Cure d’Air
Les plus courageux se lanceront sur  
120 m dans l’eau fraîche du Léman,  
les autres seront là pour les soutenir.  
Cet évènement convivial propose 
des catégories chronométrées ou non, 
et pour la première fois, un relais !
www.morges-natation.ch/coupedesglaces

Plus d’infos : 
morgesmarchedenoel.ch 
et .coor.ch
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FÊTES DE FIN D’ANNÉE
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L’administration communale ferme ses 
bureaux du mardi 24 décembre 2019 à 11 h 30 
au lundi 6 janvier 2020 à 8 h. Des permanences 
sont assurées par les services suivants :

•	Police Région Morges : ouverte 24h/24  
et atteignable au 021 811 19 19

•	Vol ou perte de document d’identité : 
	 Pour obtenir une attestation : 

	 Police Région Morges au 021 811 19 19
•	Pour un passeport d’urgence : 
	 0800 01 12 91 ou www.biometrie.vd.ch
•	Problème avec l’eau, le gaz, l’électricité 
	 en dehors de votre logement : 
	 Police Région Morges au 021 811 19 19
•	Services industriels : 021 823 03 20 ou, en 

cas de non réponse, 021 811 19 19 (police)
•	Pharmacie de service les dimanches et jours 

fériés : Pharmacie 24, avenue de Montchoisi 3, 
1006 Lausanne, ouverte jusqu’à minuit, 

	 021 613 12 24
•	Médecin de garde (Centrale téléphonique) : 

0848 133 133
Informations : www.morges.ch

La Ville de Morges vous souhaite 
de Joyeuses Fêtes de fin d’année !

Fermeture et permanences des bureaux de l’administration communale


